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Culte AG Melle – Celles – Saint Maixent du 8 mars 2026 

Accueil :  

Accueillis tels que nous sommes, dans ce lieu de culte habituel pour la plupart, 

plus étranger pour d’autres, c’est ensemble que nous prierons, que nous 

chanterons, que nous méditerons. C’est aussi ce culte qui nous aidera à vivre le 

moment de l’assemblée générale comme un moment fort de notre Eglise, un temps 

un peu particulier où chacun peut trouver sa place pour débattre, pour voter, pour 

approuver ou non les propositions, pour suggérer des actions qui engagent chaque 

membre de la communauté à s’impliquer, et à se sentir bien ensemble, au service 

de la mission qui nous est confiée de suivre les pas du Christ et de proclamer la 

gloire de Dieu.  

Prions :  Je vous invite à la prière : 

Rassemblés ce matin par Ta Parole, nous ne sommes pas une foule anonyme, mais 

des personnes : des hommes et des femmes, des jeunes et des anciens, des invités 

et des habitués, des fidèles et des occasionnels. 

Tous, nous sommes convoqués par ton Evangile, appelés par notre nom, invités au 

face à face. 

Père, ouvre nos oreilles ! Elargis notre cœur ! Guéris notre sommeil ! Réveille 

notre ferveur ! 

 Chant : 21-11 -1 J’entrerai dans ses portes avec la joie dans mon cœur, je 

viendrai louer le Seigneur, je dirai : « Voici le jour que l’Eternel a fait, qu’il soit 

pour nous un sujet de joie. Un sujet de joie, un sujet de joie, qu’il soit pour nous 

tous un sujet de joie ! Un sujet de joie, un sujet de joie, qu’il soit pour nous tous un 

sujet de joie ! » 2 Je louerai l’Eternel car son amour est si grand, car sa bonté n’a 

pas de fin. Dune seule voix, le peuple entonnera ce chant : Son amour, sa bonté 

n’ont pas de fin ! Ils n’ont pas de fin, ils n’ont pas de fin, son Amour sa bonté n’ont 

pas de fin ! (bis) 3 L’Eternel est ma force et le sujet de mes chants, il est venu à 

mon secours. Mieux vaut compter sur lui que sur les gens influents, je me réjouirai 

en son amour. Je me réjouis, je me réjouis, je me réjouirai en son amour ! (bis) 

Louange : Ps 95 ou 96, 1-7 

01 Chantez au Seigneur un chant nouveau, chantez au Seigneur, terre entière, 

02 chantez au Seigneur et bénissez son nom ! De jour en jour, proclamez son salut, 

03 racontez à tous les peuples sa gloire, à toutes les nations ses merveilles ! 
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04 Il est grand, le Seigneur, hautement loué, redoutable au-dessus de tous les dieux 

:05  tous les dieux des nations ! Lui, le Seigneur, a fait les cieux : 

06 devant lui, splendeur et majesté, dans son sanctuaire, puissance et beauté. 

07 Rendez au Seigneur, familles des peuples, rendez au Seigneur la gloire et la 

puissance, 

 Chant : 42-09 – 1 Merci pour ce matin de vie, merci pour chaque jour nouveau, 

Merci, car à toit je confie soucis et fardeaux. 2 Merci pour le prochain que j’aime, 

Merci pour l’autre rencontré, Merci car à l’ennemi même je peux pardonner. 3 

Merci pour le travail, la peine, merci pour les simples bonheurs. Merci pour la 

chanson sereine rep rise avec cœur.4 Merci, quand passe la tristesse, Merci du mot 

qui me soutient. Merci, toi qui dans ta tendresse, me tiens par l main. 5 Merci car 

j’entends ta Parole, Merci, car elle est ma clarté. Merci, ton Esprit me console, fort 

à mes côtés.6 Merci, ce mot joyeux résonne, Merci car ferme est ton salut, Merci, 

car ton amour étonne même tes élus. 

Loi, prière de repentance et proclamation de la grâce :  

Dans les pas de Jésus-Christ  cf doc 

 Chant : 61-37 – O ma joie et mon espérance, le Seigneur est mon chant, c’est de 

Lui que vient le pardon, en Lui j’espère et ne crains rien, en Lui j’espère et ne 

crains rien. 

Prière d’illumination :  

Lecture : Mathieu 6, 25-34 

« C’est pourquoi je vous dis : ne vous faites pas de souci pour votre vie ni pour 

votre corps. Ne vous demandez pas : “Qu’est-ce que nous allons manger ? Avec 

quoi est-ce que nous allons nous habiller ?” Oui, votre vie est plus importante que 

la nourriture, et votre corps est plus important que les vêtements. Regardez les 

oiseaux. Ils ne sèment pas, ils ne moissonnent pas. Ils ne mettent pas de récoltes 

dans les greniers. Et votre Père qui est dans les cieux les nourrit ! Vous valez 

beaucoup plus que les oiseaux ! « Ce n’est pas en vous faisant du souci que vous 

pouvez ajouter un seul jour à votre vie ! Pourquoi alors vous faire du souci pour les 

vêtements ? Observez les fleurs des champs, regardez comment elles poussent. 

Elles ne filent pas et elles ne tissent pas. Pourtant, je vous le dis : même Salomon, 

avec toute sa richesse, n’a jamais eu de vêtements aussi beaux qu’une seule de ces 

fleurs. L’herbe est aujourd’hui dans les champs, et demain on la jettera au feu. Et 

pourtant, Dieu l’habille de vêtements magnifiques. Vous qui n’avez pas beaucoup 

de foi, vous pouvez être sûrs d’une chose : Dieu en fera au moins autant pour vous 
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! « Ne soyez pas inquiets en vous demandant : “Qu’est-ce que nous allons manger 

? Qu’est-ce que nous allons boire ? Avec quoi est-ce que nous allons nous habiller 

?” En effet, les gens qui ne connaissent pas Dieu cherchent tout cela sans arrêt. 

Vous avez besoin de toutes ces choses, et votre Père qui est dans les cieux le sait 

bien. Cherchez d’abord le Royaume de Dieu et ce que Dieu demande. Il vous 

donnera tout le reste en plus. « Donc, ne vous faites pas de souci pour demain. 

Demain se fera du souci pour lui-même. La fatigue d’aujourd’hui suffit pour 

aujourd’hui ! » 

 Chant : 14-07 -1 L’oiseau ne sème ni ne moissonne, il n’amasse rien sous les 

cieux ; il vit de ce que Dieu lui donne, Il est confiant, libre et joyeux. 2 Aux 

champs, la plus humble semence, fleurit chaque année de nouveau, Salomon 

même, en sa puissance, n’eut pas de vêtement plus beau. 3 Si Dieu habille ainsi les 

plantes, s’il nourrit les oiseaux des airs, il sait répondre à ton attente, tous les jours, 

été comme hiver. 4 Homme angoissé, Dieu te rassure : pourquoi t’inquiéter 

vainement ? Tu recevras ta nourriture, et pour ton corps le vêtement. 5  A ton Dieu, 

pour qu’il te bénisse, remets ta vie jour après jour ; cherche son règne et sa justice 

et tu vivras de son amour. 

Prédication : 

 Chant : 42-08 – 1Toi qui disposes de toutes choses et nous les donnes chaque 

jour, reçois, ô Père, notre prière de reconnaissance et d’amour. 2 Le don suprême 

que ta main sème, c’est le pardon, c’est notre paix et ta présence, trésor immense 

est le plus grand de tes bienfaits. 3  Que, par ta grâce, l’instant qui passe, serve à 

nous rapprocher de toi ; et qu’à chaque heure, vers ta demeure, nos cœurs s’élèvent 

par la foi ! 

Confession de foi : Alléluia 64-73 p 1100 

 Nous croyons en Dieu, le Père qui a créé le monde entier, qui réunira toutes 

choses, et qui veut que tous les hommes vivent ensemble, comme des frères en une 

même famille. 

Nous croyons en Dieu, le Fils qui s’est fait homme, qui est mort et qui est 

ressuscité en gloire, réconciliant le monde entier avec Dieu, renversant tous les 

murs qui séparent les hommes, toutes les barrières de religion, de classe, de race et 

de culture, afin de créer une humanité unie. 

Il est l’unique Seigneur qui a autorité sur tout. Il appelle chaque homme et la 

société, l’Eglise et l’Etat, à la réconciliation, à l’unité, à la justice et à la liberté. 



4 
 

Nous croyons en Dieu, l’Esprit qui est la promesse du Royaume de Dieu qui vient, 

qui nous donne le pouvoir d’annoncer le jugement de Dieu et son pardon pour les 

hommes et les nations, d’aimer et de servir tous les hommes, de lutter pour la 

justice et la paix et d’appeler le monde entier à reconnaître ici et maintenant le 

règne de Dieu. Amen. (Eglise presbytérienne d’Afrique du Sud, 1973) 

 

Prière d’intercession : 

Seigneur, tu nous demandes de laisser nos soucis et de s’en remettre totalement à ta 

volonté, que nous savons bonne pour nous. Mais Seigneur tu nous demandes aussi 

de ne pas nous résigner au mal, à la souffrance, à l’injustice. 

Ce matin, et peut-être encore plus dans ce temps de Carême qui tombe cette année 

avec le Ramadan de nos frères et sœurs musulmans, nous voulons intercéder pour 

ce Moyen-Orient enflammé, où des centaines de personnes sont anéanties, tuées, 

blessées, chassées de chez elle. Nous intercédons aussi pour les dirigeants des pays 

belligérants, qui ne luttent pas pour leur peuple, mais pour asseoir ou maintenir des 

régimes autoritaires, le plus souvent en ton nom, notre Dieu, Dieu des chrétiens, 

des juifs et des musulmans. 

Seigneur donne-nous le courage de résister à la passivité, à la résignation et à la 

fatalité du mal et de la souffrance. Permets à chacun de discerner les voies de la 

paix, de la justice, sans laquelle il ne peut y avoir de paix, et de travailler à leur 

émergence.  

Seigneur, donne à cette paroisse la sérénité, et la joie de se mettre à ton service. 

Que cette assemblée générale soit l’occasion pour chacun et chacune de se mettre 

ou de se remettre en route avec dynamisme et que l’espérance nous fasse vivre 

debout. 

Jésus-Christ ton Fils nous a appris comment te prier, c’est par ces mots que nous te 

disons d’une même voix et d’un même cœur : Notre Père … 

Offrandes et Annonces 

Envoi et Bénédiction :  

Dans son amour et sa miséricorde 

que Dieu te bénisse et qu’il te garde. 

Il marche devant toi pour te montrer le chemin. 

Il est derrière toi pour prendre soin de toi si tu t’égares. 
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Il est au-dessus de toi pour t’abriter dans la tempête. 

Il est au-dessous de toi pour te rattraper si tu tombes. 

Il est autour de toi pour te réchauffer quand tu auras froid. 

 Chant : 62-86 – 1 Toi, lève-toi ! et va au nom du Christ, porter l’amour de Dieu 

au monde ! (bis).2 Toi, donne-toi ! au Seigneur de la vie et tu seras lumière du 

monde. (bis)3 Toi, ouvre-toi au souffle de l’Esprit, et tu seras lumière du monde 

(bis) 4 Toi, lève-toi ! Joyeux, va témoigner que Jésus est Seigneur, (bis). 

Prédication : Matthieu 6,25-34 

 

Comment recevoir ce texte de l’Evangile de Matthieu ? Aujourd’hui, comme hier 

d’ailleurs, les gens ne manquaient pas de soucis : à l’époque de Jésus, Israël était 

sous domination romaine, beaucoup des auditeurs de Jésus étaient des gens 

modestes : pêcheurs, artisans, cultivateurs. Aujourd’hui, chaque jour est pour nous 

source d’inquiétude : crise géopolitique, crise économique, crise écologique. Les 

actualités ne nous offrent que des images de bombardements, des discours de haine, 

mais aussi des personnes victimes des inondations dévastatrices, des migrants 

rejetés, des personnes acculées à bénéficier des associations caritatives pour pouvoir 

manger. La liste est longue. Et pourtant : « ne vous inquiétez pas, Dieu pourvoira ! » 

Jésus inconscient ? Rêveur ? Ironique ? ou tellement confiant en la miséricorde du 

Père qu’il nous exhorte au lâcher prise, à l’abandon, dans la foi et la prière, à se 

laisser porter par quelque chose qui nous dépasse. Certains ont pu penser, pensent 

encore peut-être, que c’est une invitation à l’oisiveté, ou à l’assistanat : « demandez 

et l’on vous donnera ! ». Non, il ne s’agit pas de cela. D’ailleurs, si vous regardez 

les oiseaux, ils n’arrêtent pas de se démener, pour construire leur nid, pour ramener 

de la nourriture à leurs petits. Les fleurs non plus ne sont pas à l’abri des efforts : la 

grosse touffe de lys que je vois grandir dans mon jardin, doit pour cela traverser une 

terre parfois dure comme un caillou, maintenant trempée et dans quelques semaines 

apparaîtront ces fleurs blanches si splendides et odorantes. Et puis comment dire à 

une maman de ne pas s’inquiéter quand elle ne peut plus nourrir ses enfants, ou que 

malgré son salaire, la famille ne trouve pas de logement abordable et décent ? Oui, 

face à tant de pauvreté, tant de dangers sous les bombes, qu’elles soient russes, 

américaines ou israéliennes, iraniennes, tant de haines et de discriminations, 

comment entendre ce texte ? 

Ce texte consiste en une nouvelle instruction de Jésus dans le Sermon sur la 

montagne : après les Béatitudes et l’affirmation que les disciples de Jésus sont le sel 

de la terre et la lumière du monde, après une série de : « Vous avez appris que, mais 
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moi je vous dis que … » après les instructions sur la prière « Notre Père … », sur le 

jeûne, sur l’offrande, et dans le passage qui précède notre texte et qui concerne le 

service exclusif de Dieu « on ne peut servir 2 maîtres à la fois », voici cette 

instruction « Ne vous inquiétez pas ! ». Cette instruction fait suite à celles par 

lesquelles Jésus démontre que c’est « pour rechercher le règne et sa justice » que 

l’homme doit ne pas se laisser accaparer par les soucis. Car chercher le Royaume de 

Dieu, c’est servir Dieu, regarder à sa seule volonté et se détacher des trésors 

illusoires. Tout le contexte de l’Evangile, et plus encore ce discours de Jésus 

n’enseignant ni une confiance passive, ni le mépris des besoins des corps opposés à 

ceux de l’âme : ils appellent l’humain à une recherche de l’essentiel, à une 

simplification paisible de son train de vie. Nous pourrions aujourd’hui appeler cela 

la sobriété. Jésus n’a pas voulu opposer le travail à l’oisiveté, ni le travail à la 

confiance inactive en Dieu. C’est parce qu’il faut ne servir que Dieu qu’il importe 

de ne pas se laisser déborder par les tracas de la vie. L’exemple des oiseaux veut 

montrer l’amour souverain de Dieu pour ses créatures. Ce que l’humain doit à Dieu 

seul, c’est la vie, et ce que l’homme y ajoute risque de lui en voiler l’étonnante 

splendeur.  Dans peu de textes évangéliques s’exprime si simplement la foi de Jésus 

et de ses disciples au Dieu créateur : créateur souverain mais infiniment proche des 

humains et de la nature ; créateur qui se réserve le secret de la vie mais qui la 

dispense sans compter à des hommes et des femmes malheureusement habitués, 

ingrats et en conséquence soucieux. Pour découvrir cette nature de Dieu et y trouver 

un appel à la confiance, il ne faut rien moins que la foi.  

Dans ce texte, l’inquiétude ou l’angoisse s’expriment dans une série de questions 

précipitées sur ces trois besoins fondamentaux de l’humain : la nourriture, la 

boisson, le vêtement. Ce sont des besoins élémentaires et légitimes : la faute de 

l’homme ou des disciples n’est pas de les ressentir, mais de les ressentir sans 

confiance. Dieu sait nos besoins légitimes et désire nous combler. L’erreur païenne 

est double : elle ignore cet amour du Créateur et, en conséquence, fait violence à sa 

création, pour s’en emparer, ce qui ne va pas sans injustices sociales. 

Pourtant, avec le verset 33 « Recherchez d’abord le Royaume et sa justice » c’est 

une invitation à un élan joyeux et décidé du disciple vers le Royaume. Il ne s’agit 

pas d’une quête illimitée et inquiète : dans la personne de Jésus, ce Royaume et cette 

justice sont offerts à l’homme ; cet homme, cette femme, n’ont plus qu’à se porter 

vers celui qui lui est révélé par le Christ. C’est pourquoi Matthieu pourra dire, au 

chapitre suivant « celui qui cherche trouvera ».  
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Enfin au verset 34, « à chaque jour suffit sa peine » n’est plus seulement un conseil 

de sagesse pratique : cette sentence reçoit un éclat nouveau : c’est la foi au Dieu-

Père et la recherche exclusive de son Règne qui délivrent l’homme de ses angoisses 

pour le lendemain. 

A l’issue de ce culte, nous entrerons dans le moment de l’assemblée générale : c’est 

un moment important dans la vie d’une paroisse. Souvent les fidèles n’y sont pas 

présents, parce que les obligations statutaires et administratives les ennuient : lecture 

de rapports, finances, qu’ils dissocient de la vie ecclésiale. Pourtant, c’est bien à 

travers la liste des activités passées, à la discussion de projets à venir que se dessine 

la volonté de « ne servir que Dieu ». Discuter d’argent dans l’Eglise ne devrait pas 

être un sujet tabou : si nous croyons que notre Eglise, par la proclamation de la 

Bonne Nouvelle, par ses actes concrets (entraide, écoute, accueil, soutien tant 

matériel que spirituel) peut nous conduire à être des artisans de paix, des acteurs de 

justice et des pauvres au cœur pur (cf les Béatitudes), alors il nous faut trouver les 

moyens financiers pour atteindre nos objectifs, à la gloire de Dieu. C’est par la foi 

que nous pourrons faire des paris : pari d’augmenter le nombre de donneurs et donc 

notre contributions régionale,, pari de mettre au travail des personnes un peu en 

marge de l’Eglise pour des petits travaux, des coups de main à l’entraide, pari de 

convaincre les enfants et leurs familles que la découverte ou la redécouverte de la 

Bible est une fabuleuse aventure, pari que les jeunes s’engagent à la suite de leurs 

aînés pour une société plus juste, plus calme, et annonce à leurs copains que 

l’Evangile, ce n’est pas ringard, pari enfin que les anciens ne soient pas inquiets pour 

l’avenir de leur paroisse : Dieu saura comment soutenir ces paris. Ne craignez pas ! 

croyez seulement ! Amen   

Hélène Brochet-Toutiri, du CR. 

  

https://melle-celles-stmaixent.epudf.org/


